
L de la Rejin et dela Patrie.
'nuerons, conmme nus Pavons fait, à nmar-
hier dans la limite des lois.

Tels furent ns •s dans le 6 pusé;
leles seront noascnii'aietiouîs à 'avenir, telle
est la marclhe:que nous ous sommes tra-
cée dans la nouvelle impulion que noIre
direction reçoit.

Que Dieu nous soit en aidt I1

Voici mainteinant'ln!se deL la' onsti-
tution donnée, pai han pereur d'Atsric.ài :

Nuis, Pra'çoi-Jsepher,' ar la grâ-
ce de Dieu; elupléreur d'Autrie, etc.

Ordioinoti's3,poi e'proincesde lPenupi-
ne dAutriche, -dsis et au-dessous de
Pti, le duché de S lzbourg, le duchté
de'Styie, le royaumné d'lfl!rie, composés
des-duchés de Carinthie et de Carniole, dul
t-omt-principaité le Goritz et de Gratii-
ka, le margraviat d'Istrie et la ville Trieste
avec son.:territoire, la coitté-pritcipautit
lu Tyrol et Voriber',le royauie d Bo-

:ènîe1 le maigraviat (le. Moavasie, le (luchéb
d la iaute'et basse Silósie, le royaumd le

Galiilie'et Lodonmeie, avec les dochiés
Aansschurtz et Zadoretn gdrandJ-duchté de
Gracovie, le duché 'de Ruowine ; enfin.
pour le ryaum die Dalnatie, ce qui suit,

de 'avis de netre conseil des nulistres, rn
reconnaisànce et pôur l rotection des
troitsuiiqgants par, la formfe ctons-
ti nno equ.anus ons ado

La hibere do .croyanc -etexercice
sté rieur des cultessonigaratis -chacucn.

La jouissance des droits civils et politiques.
eust iudépeusdante de' la croyance' religieutse,
iais la croyance religieuse ne pe' pas mo-
iller les devoirsdes citoyens.
'2.l'otie glsoet snciô îeligieutse

légalement reconnue a le droit d'exercer
pîubhquemeut et en commun son culte; e-
ie règle et administre ses, propres affaires,
demeure on possession et en jouissance des
etablisements, fondations et fonds destinés
au culte, à Penseignement et à des ouvres
de bienfaisa'ce, mais, comme tout autre
sodiété, elle est soumise aux lois générales
do 'Etat.

3. La science et son enseignement sont'
libres. Toutcitoyen a le droit de fonder
des établisements denseignement et d'édu-
caion et d'y donner J'enseignement, pour-
vu qu'il ait prouvé léglement soit apitude.
L'enseignentdoetiquie n'est npas sou-
mis a cette restriction.

4.Lensegneue-t sera donné su peu-
'ie rovans des etnblit;eentg publics el, dons
les Provinces ou la pnp'iation e_ý mixte,
les iationlaitiés formatît laminorité ce-
vet lets secour nécessaire itour la culture
ce leur langue et pour recevoir l'instruc-
e, o-.tas lemr'angud. : 'ecisegnte î rsli
e d e éco sera dornnîé par l'égi -

.;u lias sociétés; religeees resît)ecti sci. l'E-
tai na que le droit~de surveiller l'enseigne-

ent et j'éducation.
5. Chacun e le droit de publier librement

eseopiniotis par écrit, par la parole, par
'imresion ou autte tuînistaoni sigînée.
-La dnsure ne pourra plus être rétablie.i
Une loi sera publiée pour r éprioner ies abus
de la presse.

. Chacun ale droit le pétition. Les-
'étitionssous un nom collecif rie peu'.ei t
emaner que d'autorités et de corpîorations
!éraleminent reconuues.

fi Les citoyenus autrihliens onm oe droit
d se réunir et de formner des assoc:atmnus
dnt le but, les moyens ou la forma me soti
id contraires aux lois ni daneereox titîr
i'ordre public. La loi ré'le l'exernire de
ce dInit ainsi ique les condiîioas dua le-
queUes on petit nequérir des droits dans
une associasion, les exercer ou les perdre

sunt détermins par la lui.
S. Laliberté : a lividiuiells est gaînustie. L'ar-

restation d'une personne te peut étre op-
re, sanîl le ras ILo lagant délit, qu'ent
vertît d'un mandat itutivé- innnué du juge
clou d' une nuttorité judiciaire. 'Touît rniilat
.'arrêt devra ètrepoîmmuun'oé àIa porsomn-
ne arrêtée ait moment de ourestation ui1
au p4lus tard. vingt-quaire haures sprès.

9. La police est tenue de imeltrn eu li-
herté tout individi arrètie dans les qumarnnte-
hluit lheures, ou de livrer su tribunal com.
petent.

10. L domicile est inviolîuble ;une visite
domiciluaire et la saisie de papiers ne pîti-
vent sé-oir lieu que sans les cas etlles for-
mesi détermins par la loi.

I1. Lia secret des lettres est inyolable,
et la saisie des lettres nu iet) avoir lieu
que dans les cas tie guerre oui cn vertu d'un

rdre émané d'un juge.
1:-. Dans le cas d'une guerre nu de trou-

blesa à intrieur, les dispotions des 5et
et 11 nehlurvement peuvent être supendus

nmpnnonrement et dans eeriniis lieux.
1-nr 'hi précisera ce ipoint.

13. Nrtre conseil des toinistres est char-
de rédirer les ordonnances qui devront

étre rendues provisoirement pour 'cècu-
iln de es dispositions, jusqu'à ce que des

ot r;pni'gnes nientéóté promulguièes
Dunné danus notre capitale royale, le 4

Signé Ftaçons-JosEPH.

(.>untrles signatures de:iinires.)

de 'lime: du 17 fait leq réflexions sui-
vateics au sujet de P'antiitdo prise par la
Ru{iei dans lesi'ureos d'Orienta

Si leuapeeur le Russie compte profi-
-r de' désordres qui règncut dans la pluire-
ité des ELIis, euruhpéens pour envahir la
Tirquie, l Udevra se rappeler qu'une pla-
teille conduite lui. voudrait. l'éloignement
le tout cabinet qui veut lu rétablisemîeht
.!r Pi,:dc ai. de .lu ' hui; et ferait vdir

qttelle n'etuidée que par l'ambition et'
son -par des prcippe.s d'eg te.-L'ée
.dermer'lors de [uccuption de la ?luldos-
Valachie par les troupes russes etiiurqtîes
conbinées, lecabinet de Saiiit-Peuitersbotiurg,
par des raisons 'à lui ctOntiuesi, denuîdîa
que les bospoidars d" 'ces, pri ncijicpputts nio
fussent phis îîornmm-es a' vie,' çommn le
voulait le traiPAîdr>oîlu (1529>,' It
bien pour sept ns seulementa; dprès le
tiaite Aekèriann[n1S26.]

Sir Stuaxford-Caing onppoa vigou-
reusemient s cette prêtenation, qui fut en
effet repnussee par la Porte. Le Divani
coinaiasait sans doute les d:ngers qi'il as-
suînait sUr sa tète parée seib.iit d'iîp-
sitionà la Ru:ce car ilit imîîdiatemet
armer la fiontuère île r'empire, et deuammiada
et> nième temps aà l' France et à à'Augle-'
terre de l'assister dans la vou qu'elles l'a-
vaient engagee 'à suivre, Do sn cOt,

Niveas amonté outrès griuîl dépit du. 1la
résistinea de hl arqtiie .e t dc-ni a .lliés nus
vues q 'il a si los pi iautés 'dan biei-
nus, et a, cel même temps, donné à ci-,
tendue que la première uis qu'il passera 'le
Bakan ; il nes'arrtera pas à A'ndrimo.-
sle.-ien quo e puisse ioir ine bien

hîaute opinion de, res-ources uilitaires de
la Turquie, ce serait line erreur .de croire'é
quecette pisnce est aujourd'hui dans
les' nies îctd n qe iendant la catît-
pagne du SS2 et 1829.

" A cette (apoque, eut eîlet, la flotte
ottomane venait d'être aiséantie à Navarin,
et l'omiail Geig 6 était copliètené îît ntti-
tro de la lmer Noire. Les eforimes dans
l'armée.turque le veuna'iit que de comn-
mencer, et FEgypte tc cntribua que fai-
blementt >à la délbnie de cet empire. Att-
jourd'hlui les arseta i du Sultan tuurIi-
raient au moins quarnte vaissehux de
guerre, dont huit oi dix i trois ponts ;
'armnée qui s'oi'giiise moutera à 300.000
hIonimes ; enC outre, les revenus de eri
Etat se so irodigieusenntt accrus de-
puis 'abolitioln des monopoles on 15.3, et
il y a aisi tout lieu de croire qu'ALbas-
Pacha, qui vient de recevoir dernièrement
l'investiture de l'Egypte, mettrait toutes
ses forces de terre et de mer à la isposition
de soi suzerain, le Sultan. A ces immîner-
ses Tessources,ai nous ajouutuns le fanatisme
qui pousserait les mahométans à dèfriudre
avec fureur des provinces quils iaaposèdenta
depuis puis plus de 400 ans, nous croyons
qu.e cette puissance ne doit être un -objet
h dédain pour iucti Etat. miitaire de
l'Europe, et aussi'pensns-nousqte 'em-
pereur Nicolas i'osera pas pousser les cho-
ses à.extréme.

On lit' dans la Prmese
C Nous pouvotis an oncer que le prinri-

peue Pintersen n reelamé lpar Pie IX de
la France, de l'Atutrice, de l'Espagiie et
du roi de Naples vient d'être admis, de
commun acerl, entre ces quatre puiaan-
ces. Il d'agit maintenant de dérider damrs
qtue!!es proportions et par quels moyens
chtacuine les dites l uissnes aurn à s'as-
socier au rétasewnî dîu trône partal.

< Peur flciliter les inégociatiuns, les
quatre puissances que nous venons de ci-
ter mont conveniuer Le munir leurs repré
reints ru idant à ait e de pleins piouivcirs
Il hic, -cliii q uioleur intervenutioniilie s f
O'citifue Pilt'tîréi; les desseiiiute:l Jes musl.
di Souverain-Pontife.

" Nous pouvons ajouter que -i l'Angle-
terre, en .sa Iiualite de puissance protes-
tate, ne se croit pa appelee a s t ocier
direenient itei vention e faveur ie
l)ie IX, elle n en approuve pas oiis le
but, se dLiéclunailt préie à y ofrir sonît e-
cours niorol pr l'envoi tl'uune Blute devant
Anîcône et Ci'.ita-Vecchîia. "

-On lit dans lfre ' oorelle
" Otu nous il coniidqriiiué n. lettre du

P. Vntuira, dont M. Ledcrii-luiiiin a cite
des extraits à la tribune na tiinlu doans la
séance du jeuili 8 mar. Nous Lsone3
canvincu oîte <et oreiuur, contre son in-
tention sans doute, uil'avit pa.; reptdîit

ud'iie manière exacte Ii les pnaroles nia
pensée di F. Veituri. ,Da intér t di
la religinni, nous croyons devoir d miur uit
scandale qui a nilligù tous ses ami, et rétablr
la véritt.

.1Voici ia première citation de 3L Le-
-dcr-Rolliii
I Prainez-y bien garde, ciiant frait'

" per la révolution romaine, c'est le foyer
"ic la révolution Irançiiae quon vent ré-
irécir, à ce point tu'on pîtisse l'étouier
est posnle apicîl dess!u."

'Texte Iu P. Venur :
" Rèlléehissezbieni que la quenion

'taliennes est au.si une question irînçai-
ae. Si le gouvernemnent fmiçais se perd
en Italie, il pourrait prdre auui oie

"France. o
" Secondel can'.ion de M. Ledru-Roil-

i Vnour v'rnnns de déclarer les biens
" cc-léoi'm-tiques biens de i natioi ; nons

tic pouYions pas faire autrement pour
consacrer la rèvoltin."
. Ttte du P. Ventiura t
i On a ordonné l'inventaire da églises
de leurs reveunî, des ciee précieux.

" On a déclar' les biens eccýstp s,
"e biens nationaux. On finira par tot
9 confisquer, par tout prendre et par lotît
" vendre.n

i Nous nos teabstiendruins de toiute ré-
" lexiot ; le puiblic jugern.

-Lês détails aiúvants que doinno l.fr-
meni dd Turin, d'après tics lettres pai-
cu ares de Rdme; mîontrenît iiuq¡i'cù les

ANNONCES NOUVELLES.

Orge à vendle.-H-l{amel & Frère.

Le trdne rhaicele quand lhonneur, a
relgion et la bonne oi ne l'envinnent pas."

révolutionnairf des- E:as romans poLi-
sent it rage'Contre Souveram-Pmn-

4 PhqICiurs couveit§:ei plusicurs mai-
pon.rel'igieuses sant êrupés par des sol-
Int1: on vend à vi pri¶ a des Anghis,

les plue ,admiralles ch -hatvre. ha-
que jour 'les 'républicains font peser leur
maî)m sur les bon citoyens, et particulie-
rifment sur lea ecclnatiques, ltit sécu-
liers que réguliers. On i s'nrrtélera pas
là i ou le omnnes qu'au commeneeni t i.
Rieti, ville nagure i trangulle, est doe-
nue un foyer de licetm e. La statue colos-
-ale tei P IX, qui srv tant do Çeuis'à Tète r
avec eîî;lhuuqîmamîtîe le Saint-Pèreg a été
etilevee tic l'êi lhê, ouielli se trouv:tt
et îraiîned sur la Gratn 'Pliee. La, en
presenice de touts les mîatiais sujets qu np
lut rassembler et d'Ilin peit ionbre de i
ricus, le statufut decapitée. Otf4nulV

ta les sumutarses:-. les chapeau de pIu-
stt'tirs tforent tila ntpièces. 'l'out cela' u
CI bt deptisl'arivee dres héros, des sUa-
veurs de l'Italie, des soldat deI Garibal-

* M. .Proudlhont lisait naguere nux RO-
tnmis, dans son jourtial le Pt pie :

" Romains, aîrrt est porté, il itut que
." justice soit lisie ; aouvenez-vous le
" exempsle que.nous ont donné nos pères

" en 3 l
Ilit que le procès lde l. Papauté

soit mîstruit, et que lu Pa pe parjuile en-
vers le Chsr suit assignò à comîsparaî-
t re.

"l fautquedla cndamianion du prince
"Ies prtresentholiques expie la tondmin-

" nation prononcée autrefuis par le prince
Sles prtreI laroniques. »

M. Proudhon doit étre content: les ré-
voluionnaires rotuains semIibienît fort dispo-
sés ^siivre ses coinseils et l'exemple de,
gransds loimnes'de 93.

Chronique Politique.

LES IIPOTSDE M. P.-J. oPRoUDHo.

Si j'étais procuîreur-général eti la répu-
blique, j'intenterais ui procès au citoyen
P.-LJ iroudhon coîmme créant de nouvea.uxt

un pOts. ..

Tous les nm nas son journal, le ci-
toyen P.-. Preludioî s'écrie, en ayant
l'air de sapiioy.er sur les misères des mas-
ses : " "nure peuple, t oondition est
plus mîisvrable'"gile celle de la brile ! 'u
ns point d'abri ; tu couches à la belle
tîoile.(u en prîon ; tu n'as point île ,chuîs-
erê point de sûétemîeiîts, point d'amuliniuts,
tu vis Je prisnisa sans fl, et les riches

ie font puint tomber sur loi les miettes de
leurs repas.''

Deux jours aprls,e m cnuitoeni P.-t
J. Proudhuî tiett au mittine peuple un lait-

,gage lotît diférenut. A free de fliteries,
il airive t persuader aux ouviers qu'ils sont
assez riches pour lui payer encore la di-
me, % lui P.-J. Proudhon. Il s'écrie:"
J'ai Iraisgressé la lui ; on a condain
non grant a inende et à la détention.
O peuple ? prends sur ton superflu ou sur
lni nécessaire; prends sur tes plaisirs ou
sur le pain de tes entIus ; mais paye mes
ametndes, paye tmes lrais le rédaction,
paye paye I

Et l' peuple paye. Et le peuple a déjà

payé ainsi 5,200 fr. Et le peuple souscrit
aujuri'lii à raison de 50 cent, par mois
par rhlariqu i thomme, pour que le ciloyen
rounilioî serve atn journal gratis aux sol-

dats de la garnisende Paris. Et le nitme
peuple ne vuit pas le piège grossier oi nl'u

veut le pousser.
O peule ! on l'o dit et c'est vrai, tes

chauds amis dsujourdmli sont tes plus
grands ennemis 1

Cors.)

Nous avons signalé plusieurs fois les in-
croyables aberrations d'amour-propre aux-
quelles su laissenît aller ces prétendus ré-
tortateurs quii s'enimeu nt d'eux-mîiumtes et

leurs ieso ; c'est ainsi que I. Pruu-
hnt sa'é ritt déjà poré coumî ietl'égal de

D nu ; aujrd 'lui, M. Prîudlion va plus
]clin, il déclare quejiîsi Dieu icetfait pas an
devoir, il le ilestituvra et se chargera de
prendre à s lace la directionu i monde.
Voici comment s'exprime M. Proudhuon

apirés avoir établi que la révolition de fe-
vrier n''avit cu d'itre but que le fonder lut
réciprocité du crédit

jose le dire, ai le but que j'assigne à
la révolution de fevier nIitait pas vrai, ce
nue serait pas la philantropiu seule qui souf-
frirait en nou, ce serait la ra . l
faudrait croire alors tquc la civilisation a

etuerti, que la pililoispphie et la religion
ent menti, que la société est engatge dans1
une impas :n il ilrait dire que la raison
a été donnée à lhîmme pour ségarer son
jtugemet, et que le progrès daits uti-
nianité ost une aberration de la providen-
ce I

n l n'en sera poit ainsi lerteur, je vous1
Se jure ; 1 et si la pis.anice setrète qii
nûine le monde pouvait faiblir' dans ses
résohitis, i y aurait ae1 A de force dats
tine seule tête pour plier la destinée i
tiute i'oUvATt îúSTf P.u'r UNS 1103MMB t
azE'i'LCltlnl.,. .

20 AVRIL, iS49.

Arrivée du Steamer EUROPA.

NOUVELLES D'EUROPE
Jsqu'au7 avril.

Ners-Yont, 29Avril.
.0 steanier Euroya est arrivée hier, à 1t beures

àt ltalisax- i telles nouveles iunportantes
<uti suivent traînsiises par le télégraphe.

talle-Trois bataitea sarcessives ont eu
tieu entre Crirles Albert et les Autrichiens. Les
deux dernières ont et lien le et ars, dais les
plaines de Berceli. Ralet.k-y I la tête tie 50,000
AUtirhuiens il butIU l'aramés pièmonataise dont I.
orce nuimiiérique était égale à la sienne. Les
'iedmint taisonut été chansés dansles montagnes.

Chiarles-Albert a abdiquiéen faveur de son rils
Victor,l et un0parlemairaa été envoyé au rsup
Autrichien. ltdetsky a consenti ui ue istice .
Le nouveau rol s'estengagà fatrla paix et u I-
cencier les trois mtpagiesilitaires, Hoigroises
t'olonaises et Lonbard,'.

Les Aatrichienis auiraient pu prendre possession
de Turin, ouais iadetsky a refusé de profiter de
cetavantoge pour ie pas provutser la suusceptibuli-
té de la France. Ainsi dans le court espace d(e
quarante joursCharles-Albert a livré bataille, et a
été battu. Maintenant il est en sit il Lisbonne
oui utalMadridt, et ntéatlnioiis les conîaéquetces de
ceine impîortaîtme bataitesont à peine !évceoprs.

Les diverses parties de l'lalie, Moâdène, la Tos-
entie et Rhuais%,ont i3rotbliuteiut omit;iersr

piie qu'e ontperdî ntoute esp-
ranceducôté duIPiednut. Oi croit genmrale-
ineent que taPape pourra bientôt retourner uà

Angeterre.-L eidiutés d CanauLa à
h'éOmiri de l'indeunit proposîé*pourle pertie ei-
cauurîuiesa lsr la rébehtionu, nneu vi ntie lcriuevat
te portnnuusnuit l'ecd'une tinalôîrs inrcitente. L'aopi-
mion puiiiue est dirige avec in<uiétude sur les
sllires de cente colone, et la nouvelle de la teu-
tialité dut guverterneiut les ta-IUnis au sujet
des prétendus troubles u Cutada, ont causé oun
grande sat'ncdon.

Sicile,- L'intervention Anglo-Française a
cpmpitnlècteneit ôrlnoiée, Le 28 ia rs, la popsia-
tions ntiôrtncriait lu gre. Le partenent ii-
l es a. déclaréêùàl'uanimité qu'il ne eundescvtumltsit
plus L atrer e ingociations, et que te ni, u tcdi,
tes tîostiliés rerotnnencerai-t.

L'enhouusiasnme ses habilansisutsde Palerie est tel,
Ju'isurIuissot2uites les brer. Les menibres
ies lus hautes fautmilles sas distiticnt'n de sexe
trataillent aux fortifications de la ille.

Allermtagse.-Tout ce qu'on sait ie la
geurre de Hongrie c'est qu'ell se poursuit avec
ra'e. Dermt a eu unltersa'aniagessrlestss's
niais il a été acrablé par lue nomubre des enanis
Il ie parait pasque tücanage ]terriblee(lui astri liu
slte is eu o juirdis dieSo s tarniner îl "t".

Le parlemient de Frnckfori't a finalenteet élu le
roi de l'russe enpereur dle l'Allemoagne, et une
nttnrneiiedéputaion lui a été envoyde pour lii

offrir litu cotiiconne.

Fmavnice.-Proudhion rdamné par le jury
pour libelle eoutre Il présidleit, a pris ta faite.
tinlmas troné coupabte, a été condainé Lu tune
année de prison.

I'roceas de .tMurges.-arhs. as-
qui, Flocon, Sobrier, RaspailtQulaituni ont été
tiutvés outpaides. taîbûs et Al.bert, sont cli-
daminést]à ladépornatian à vi, Itlangmiiet les a-
ires s dti sîanes dle prnison. Courner et q1uatr 1
autr' ont été nquiés et tiis en libert. Lotis
Illatue et trois aut,es ont él coanas par rare-
mtace à la déportation.

Miarché Anglais.
t'é IéhMmîee id'Amriériun '. à 2S ; jaes , 29i.

(i. Fartua 23S.iut 25s; ctésoiitîta ilamioiuit îde
22. 6d. à 232. tqt. Le ln tutest lanune. Les
fonds lhaunseit.

Chemin de Fer.

No -B n 'tcm.--J s'est tenu ni
St. Jn, une nuomubreueuc nssetilée qui n
atLopté Ilarésolution stiivante : --

S Résoll, Que pour lavoris erh 'i ntrol tir-
ion en celle province les Chueominus de Fer
lnIprès un sytêsome régulier, une LIGUE
ties CI] E.MLNS. L FER suiitaintenatt
t'untée : que tout hsab t det etic teutpro-
vince favmrable à la cotîstruction des Che-
Mai's le Fer soit iinvrit à îleenirc n.I îmmlurc
de la Ligue, en payant TRENTE SOLS
coune droit d'entére.n

l' Résolu, Qu'un romité soit nomnié
pour orgativer cette Ligue dans tout l.t
Nouveaui-runsssi.k. "

Les habitants de St. Jean comprennent
toute Piimportance de la construuianu des
Clenmins de Fer, cnmme le prouve la far-
mtuation d la Ligue dansles bases sent con-
tenues dans les résolutions i-dessus. Quto
tont les habitants du Canaa, que font su-i-
tout les habitants de Quèbec- si inturessét
dans li cînstruction du Chceminu de Fer de
Quétbuc a liifax ? Eat-c ILu'ils ne ti-su

J QUBEC,

CHAMBRE iASSEM pl
jiardi l

Les E s pour iinorporer les in
de QnthLIec, pour ibolir le iO
unariiuies sont lits tue 3e tfis t' ia

. Lituix inutroduiet util Piur
ter les actions tics Gretfiers et dC
reurs, ad Lites,

M. Druiitiuond introduit un
des miis de Cour dams Ie C a-

Une nulrt'epe louir ropii1 de:la eorrt'
la n ce relnivt- à la detitm de '
Govan, t'i .lité-.

Ltez , stmltionsur le trif vent ai
après ameuidemcntl, et un bil iitro lut'

consêrquen e.
1I. Lafumîuîîisc detnde le rtn

lia Chambr •tei e lraprt ii siui
Bill des El'cionts.

M. McNabI propo:e de rnyer le '
voter r.ur pronesse le vetnte dansleI
Cansala . Cette proposition i r
par 48 csmare 1i. Le bl eslot
et il csh ordlonné qu'il o-- grotsoî'

zýý-
vrert epas lexemple
donner e eiy ui Nouve- u
wick ' Este qi .n srho
de cet otat de trp'iriirtclb q
a vi guanîdu ci rC i ala le clerIL
îles resurees nti'ies du pa

1îMOIîI tîti i>setilibltie îl1iyciîns . le ié
bec te seritle pas tonsquée sans dl:d
pour s'occupaeiar du ce suet vussi iimporn
et aussi vital iu bienti e et à h liprospérié
cohntune?7.

Le Journal de QuebeceI dut0s y'rrer
Preirnenit, ous[ rie ttus i ulis
pre ioncn é contre les dipitius i
pour régler la uliicatin desj ae
Paix, mais contre P' Ci, contrilte
liîtn qui, il liaut enu criIre la ruinetir, l
di L laCrédaecpionî de cette mesnn.

oice. " .i te ctont dJa r

bnil Itîpen grule In i 'i i Lua it lel)
tre .For ndeac e îesriîactarut oies. d'Iie rottuante' a
C'P1ucséa au sens; et à l'iriteition duît ht1111.
Or, piarti tces actes et priesli2 d'acrie, sa
trouve l'nrdloaîînîce ý Vie.. cLi . 2 nu

aiîiiiu ii .er . it dei e ith,
dispîeise cet oitli'r dia voir les qualite

,ins . qui Sont o pourrod
ëtercruespour l'xeridesfoii'a cdIsi
Juge le Pai. C'est colnme juge de li
<lue le surintendant île police est chargé de
mettre à exécuion les dispositions de Icelt
ordonnance. Si dontc, le billel, qurols
u 'evie '.t lui, M. lecor ne pourrni plus
agir comme tel. Mois n suptosan t m,
qu2 ce bil I'aflecte pias lordosnnaureie
police, les devoirs ilu Ouriitcîclît -ein.
draient tellement limités, que cet oiker
serait une sirtcure pour laqulle la pro-
vince paierait £00 par ni>. I'\]isjà îje,î
poin la question ;il s' l git de savoir i ,
rumeur publique un sujet de ce b0, e:
fondée ou non.

La dépce l'égrapique nusinforme
que la bare Clyde iyant &son bord 6,70G
boisses x de grin à l'ordre de Ryan, Chap
mati et Cie, a touché dans le rapide di
long sultet a été emplie. La cargaion
éitit assurée.

Parmi les malheureuses victimes de lin-
cenîidie de Toronito, se trouve M. Watsca
propriétaire de la Gazeltedt Ilaut-Canadi
Il laisse une femme et pisieurs cafanuts.

Le steaier Aiontréal est arrivé lire
onîtréal venant de Sorel.

La déhccle nest enuîn opérée devant rc-
le ville. On ditqiie la gace du saudt tie |a
Chiailière daecendl sivie de celle du la
St. Pierre.

La personne qui a tenté de a'introde
dans le bureau du pose, a été artdi
hiecr.

(tr Nous sommîîîîes forcé Le remettre v
irOCi'linumiiuuîé r il communication dll
sujet iingloss. I.ntieur vcludlra litai agi
nos remuterciciois.

• PAR L1 TE.1.1IE

CONSEZL LECISLA TI-
fa rdi, 17 a i

Les bils de Pinlenité des imeribre,
a prnti îîi de lai muepi diS
geny aonît lus iune trisième fuis ctpar'

iercritl, IF
Une addresse est votée à Son Es«'ll

ce pour imaiînatitont l'un warrant POl

£3,000 pour payer les dépeIssdiu Ce


